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SU R  LE  FRO N T DE G U ER R E  O RIEN TA L

Les forces allemandes brisent 
a résistance pariialledelroupes 

soviétiques encerclées
SAINT-PETERSBOURG ISOLÉ DE SES BASES ARCTIQUES 

PAR L’ACTION DE L’ARMÉE GERMA NO-FINUNDAISE

L'armée soviétique aurait déjà 
perdu plus de i.5 0 0 .0 0 0  hommes

r-

n. 24 — U'., forcir tx)lche- dfstiné à I>quipem«nt d'une divi- pétrole d'Odessa se «jnt encore 
(*.= pnrprrlecs daii.« d'importantes sion soviétique. etendu».
iio'- trrs (if \r«pl. on: oie ,  De iormidablea colonnes de fumée
i-- <-5 .r-, 22 r' 23 Iuillet. par planaient hier au-dessus du plateau
* iqurô conccn:rrcs des troupes Berne. 24. — Radio-Moscou admet et du golfe d'Odessa.

idrs. que les forces (termano-finlandaisei Le feu trouve toujours un nouvel
¡j:-c tif-.s mi'.surps coercitivcs ont réussi à couper la litme de aliment dans les quais d'embarque-
par ,  i imimissaires poli- chemin de fer de Mourmansk, ment et'dans les stations de pom-i y„g  „ifce d'artillerie, soigneusement camouflée, vient de faire feu 
->khr\;sT' cn vue de forcer aolant ainsi Saiiit-Pétersbourg de paire, de sorte que les incendie"! ¡’ennemi (Ph- Sado)

VIOLENTS COMBATS AÉRIENS P r »  « 4 a i i -v  l A i i r c  
AÜ-OESSÜS DE LA MANCHE

L . a  « l _ u f t w a f f f e  » 
a  a b a t t u

8 6  a v i o n s  b r i t a n n i q u e s

DANS U  SEULE JOURNÉE DU 23 JUILLET, 54 AVIONS 

A N G U IS  AVAIENT ÉTÉ DESCENDUS

Berlin. 24. —  Aux darniSTM nou-ia Hlrte par un« victairt allwnan- et «« rhaa*e<«r« Spitftr«.

vsllas parvtnu««, las parlas as-|ds totala. Ixrol« avions alismands manquant

isuy4as par l'avlatlon anglaisa au| Au cours rte cas combats, oin- t l'appot.

{oours da sos tantattvas d'attaque quante-quatre avions anitlalt ont b f n  'v n P f l M r t  R f l N I R A R n Î ^  
axéoutéas aujourd'hui au-d«ssus de eté abattus; «6 appareils ont été D U m B A J V U t a

la eôta du Pas-da-Calais as ohlf-idascondus par lés ctiassaurs allo- Borim.'34 — Au cours de la nuit 

Iftnt déjà à un total cl« 32 appa- manrtt qu* patt«r«nt continu*Mt-idu 23 au 24 Juillet. 

raM», dont 27 dooctndut on des mvnt a l'attaque, tandis qua cinq ponu #t de»

.combats aérlsni opiniàtros, lés au i autres avions fursnt abattus pariinFtallaMons de ravitaillement si- 

jtrés abattus par la défensa antl-irartillérié dé -mariné ét troii paritues le lonit de la Mersey. 

iatrlonné. la □ C A. Au rni|rR de la m fm e nuit, lavia-
I.. .. ... ..i l . . .  tion allemande a enrore attaqué

Dans un seul saetaur ds la IMan- Parmi le» «pparoiis dsscandu» sé fucrès un certain nomljro

cha, néuf avions de combat quadri- trouvant un bombardiér QUadrlmo-i^',Prodromes du centre de l'Anjle- 

motaurs ont été abattus ; 3T mam- taur, huit avions da combat Bristol- terre (Lire la suite en 2» txve). 

brss d’équipasa ont été fait prison-

Hws a oppiisrr ime rcs;slance ses bases arctiques, 
.. :i'':iiurc des turs sovie- 

r-- p.i:-.iM..crcm?nt cieve 
1 P l'-'cn:, .l’s troupes alle- 

 ̂ ;ai: p-u-i de 13 000
-r,; O  :.otnr)rp au?in ?n ’/>

- cn nrurr Lo b'Jtin incom- 

ca lions

LES SLOVAQUES ONT 

RÉALISÉ UNE AVANCE 

DE 450 KILOMÈTRES

sévissent encore toujours avec lu 
même intensité.

17.000 TONNES 

DE NAVIRES SOVIÉTIQUES 

DÉTRUITS

niers. Trols avions allemands sont 

manquants.

HIér, M  appareils britanniques

J . . . Bratislava. 24. — Les unîtes r»-.
w» slovaques a la poursuite dc Berlin. 24. — Des avions de recon-

. ‘ J-,,., . acnomore a. ;>nnemi se sont enfoncees à plus naissance allemands ont constat’
■ ^ ..... de 450 kilomètres dans le terntoire qu'au cours des attaques aénennes

■vivictique. contre le port d'Odessa, deux autres

; ‘ 'it''"poursmvi LES INCENDIES FONT RAGE touchés. ^

a o d e s s a

lit'.. m;..-' prisonniers ont
‘ '•ap-urei b'.' .n com prend le.« mes

et ,0 de guerre allemande

Berlin, 24. — Les Incendie» allu- 
es le 22 juillet par l'aviation

Outre le vapeur de 6.000 tonnes 
qui pnt feu pendant l'attaque, un

tonnes était en

juillet par
dans Jes reservoirs a> (Lire la «ultt en it«uil«m« paat>

LE  P R O B LE M E  DE L ’ IN D O CH IN E avaient été détruits au-déssus dé'

la Manché, ce qui 0orta a «« avion»

lié total déé pértéé dé l'aviation an

glaisé au cours dés journées des 23 

et 11 Iuillet.

i.i frfirciscc du Prutli. par M  unités motorisées allemandes, les. 
envahi- dc supporter 20 tonnes rtc charge, en un temps retord.

pfKtonnters ont {été ce poni 
(Ph. Sipho)

A PROPOS DE LA GUERRE A L ’EST
• •■•••■•••••Ma* ••••••■ ••••••••■ ■ ••••••a« Le com m uniqué allemand

Importants entretiens
A  V I C H Y ,

de VAmiral DARLAN 
avec i’Ambassadeur du Japon

TOKIO OBSERVE ATTENTIVEMENT 
LES MACHINATIONS BEUICISTES 

ANGLO-AMÉRICAINES EN EXTRÊME-ORIENT
Vichy. 25- -  Les milieux compe- Irança« observe la même attitude_ mlnts^1ÎftX\iers'”ou Ireux̂ ’^'d^'u  

tents dc Vichy dcclarcnt vouloir La. France declaie être en ce doivent les quitter immediate- 
observer la pliUi grande discrétion moment neutre en ce qui concern? autoiites françaises se
aii sujet des pourparlera qui ont lieu le» différends de la preœejaponaB^ obligées ainsi que noils
actuellement entre l’ambassadeu. avw celles -de lAngleterre et de compétente
japonais, Sotomatsu Kato. et le pré- 1 Amenque du Nord^ On soul̂ ign.’ ^ prendre ces mesures pour éviter 
Sldent du Conseil des ministres d autre part qu oii est très mqu et
par intérim et ministre des Affaire.-, au sujet de la teiision i»litiaue (agitation contre le gouveme- 
Etrangères, l'amiral Darían. Des ny-actuelle. Le gouvernement irançaià françauF propacande Gaul-'
pothcses différentes ont eté émisoo rê r̂ette profondement que lindo- même e^pionnaee)
icn cc qui les concerne, dans la pressi’ chme sou devenue i objet de pa* 
mondiale. O n  s’appuie sur la decla- leilles disciission.- 
'ration faite par le chef du gouver-) on  se borne a dire dans les ml- 
nemcnt japonais d apres laquelle compétents de Vichv que les 

Iles pourparlers tle Vichy dc\aien„ pourparlers entre l'amiral Darían 
! rester secrets. Le gouvernement g,, l'amHssadeur japonai.'» sont 

encore en cours. Il n'est pas exclu 
qu'une collaboration aura lieu entre 
le Japon et l'Indochine, d'aprés les 
bases des traitas existants.

Berlin 24 — II ressort do* Infor

mations déolilvee parvenues au 

haut-commandement que la gran

de bataille aérienne qui s'ett dérou

lée le 13 Juillet au large des cAtet 

de ia Manche, s’est terminée dans

Restrictions de séjour 

- en France 

pour ies Anglais

Viçhy. 27. —. Les ressortussants 
britanniques d après les nouvelles ! 
prescriptions n'ont plus le droit de 
sejoumer que dans huit départe
ments définis de la 7,ône non occu-i 
pée De cette façon, le séjour à Vi-I 
chy et aux environs est strictement 
nterdit aux Anglais, Tous les An

Un énorme « V » rappelant les victoires allemandes sur tout let 
fronts, est apposé au fronton de la Chambre des Députes

•(Ph Sipho).

LE R E T O U R  A  M A R S EILLE 
D ES D R A P E A U X  D E S Y R IE

laaMSSMaaaaaaMaaaaaaM«'

J.-V. STALINE
On tient compte de toutes 

les possibilités

L a

Berlin, Î4. —  Le Grand Quartier General aile, 

mand communique ,

Sur la totalité du tront e.t, lé. opération, d . v i ^ v ^ n 'e « iT ^ o ? n t ‘ quTre’r p o r
• I arme« allemande se poursuivent méthodiquement parlers avec l'ambassadeur du Japoi
ainsi que celle, dé. armée, alliée., et ce maigre la sont en corrélation avec le problème 
forte rési.tance locale et lea difficultés de terrain, l’Indochine. La iYance reconnaît.

D an . la journee d’hier, alors qu'elle tentait de â'‘nTde"g“iU%u"C^anc"e d"u!faiSn
une dd en Extrême-Orient. O  fait a déjà

i/o .S'^. ;
SO- :e!.^u

des e.spnts l infàme dissidence, oi;! 
„  ^  . une fois de plus .jusqu'au bout de.s
En I^ance. la récolté e.st l»oniie. fo,res. exalte les àme.s. I»ieusement 

I^s efforts faits par le minisfere de - ramenés par nos aviateurs sur le 
. Agriculture ont deja produit leurs ,,„i mere Patrte. iLs vont re-

carrière du tout puissant dictateur Uvo......c««.
J  P IT  • c  ' '  '  ' lourde, défaite.. No. chaueurs ont abattu quarante-.ix, reconnu en son temps lorsque ie COLLISION DE TRAINS ''S'ix comme dans les-coinl at«, daiv.
de 1 Union ooviétiaue ’*  D.C.A. et de. bateaux avant-poste chacun troi., l’artillerie _  _ _  victoires, comme dans les

H de la marine deux appareil, britannique.. En con.equencé, ‘-kaXndV A ^ u e l « ^ ^  PRÈS DE LOUDÉAC P̂̂ r̂ieilr e^Æ i^^
Zi-.-'sn:- » brosse Ses camarades d'avant la revo- a  Pérdu en I e.pace de quelque» heure, cinquante-quatre peut dire que toutes le* éventualités Loiidéac. 24. — Une collision s'est -,acrifice «Tout est perdu fors,

l'Union Union ses complices dans mille, avion». No . perte, ont été de trois appareils. f°"'' Prises cn considéiation dan.-< produite entre un train et un car ihonneur». déclarait François I "
co.ispiranons les agents de la po-: ^o» aviona de combat ont, la nuit dernière, bombardé dee ' ® pourparlers avec le Japon. itran^rtant une vingtaine d^ per-,au soir-de Pavie. Il voulait dire gue

(( Honneur » rente intcrit en lettre» d'or sur cea 

symholen de notre grandeur » proclame le gé

néral Huntziger, lea saluant à  leur arrivée.

' • • • ---------- Vichy, 24. — A l’ocrasion du re- ■ a versé- son sang, il reste ina-nt en
tour des drapeaux de Syne qui ont lettres d'or sur ces symboles de notre

U r a r n l t a  f r a n r a i « A  ramene.s a Mameille par avion arsndeur. Pour ces combattants 
1 C C U llC  i r a l l ^ a l 9 C  o- qui doivent repartir en Afrique du^ans reproche, pour res population« 

, Nord. M. le cénéral Huntneer a arrachées des braa de la Prance et
n n n n p  prononce cet après-midi a Marseille
u v i i i ic  Il'allocution .suivante ;

Pans. 24, — M  Ca?iot, ministret « Je salue les dra|)eaux et le;, 
de rAericiilture et du pavitaille-'etendards de l'armee du levant, 
ment, e.st arrivé, hier, a Vichy La bravoure et la fidélité de nos 
venant de Paris. .soldats précipites dans une gueri'i’

M  najiot a rtérlare un innr '‘»Ju-ste et victimes d'une lutte ine- 
na’lste ou'll ne faudra nas s'atten Prfserve leur gloire immor-
diV*a" t'Inè' t^nÎfo^atïïn r â p i d " : P * ' «
mais plutôt a une amélioration me-. "-«t'ison. chassant 
i.hodique dans tous les domaines.

¡¡n,

L homme aux douze noms aouzame de noms,^parini leMjuels jç, ih.tallation» maritime, sur la côte occidentale et meridionale 

m o nde  .o conr.ait so is le ‘"‘‘H ' ”  ‘  anglaise.
Les avions de combat anglaie ont lâché, la nuit ecoulee, des 

c  est ainsi que rappelaient ses '" « « " ‘•iaires et explosives sur l-Allemagne sud-occidentale,
maîtres, au .seminaire religieux ou population civile eut à déplorer quelques morts et blesses, 
l avar place sa mère, une personne Les dégAts matériels causes sont minime., 
tres bigotte.

Son pere avait exercé originaire- 
menf la profession de voleur de 
grands chemins.

Comme il buvait plus qu’il n'étaii 
bon pour cctte activité, il se résolut 
a la rédcntanté bourgeoise et se fit 
savetier.

A son fils, il a légué son sang.
Celui-ci né le 21 décembre 1879, 

se distingua au séminaire par son 
retranchement, sa taciturnité et 
»on opiniâtreté,

A läge de 8 ans. sa mère lui 
prescrivit la profession d’ecclésias- 
tique.

Sept ans plus tard. JOSEPH 
D SC H U G A 8C H V IU  i;i ses pa 
quets pour se lancer dans le monde 
de la terreur et de la révolte, qui 
lut convenait mieux que l’étude des 
pères de l'Eglise.

Un fatras de phrases communis
tes sous son crâne opini&tre. il se 
l^aya la voie à travers l’Empire des 
Tsars, sous mille déguisements, 
sous des noms différents, trahis
sant et trahi, calomniant et ctr- 
lomnié. tantôt submergé, tantôt au 
sommet, la main consiamment en- 
jagée dans un tourbillo.i d'affaire*

. ... de- JOSEPH '^T i s s Àr IOn Ô^ D ^H U G ^A S C m v ïuW ITC H  STALINE DSCHUGASCH VILI

L E  D I R E C T E U R  

D E  L A  P O L I C E  

J U D I C I A I R E . . .

(Lire la tuitt an deuxitmc past) ¡blessés.

■sonnes. Le choc a été ternble, j rien n'est perdu quand l'honneur 
On déplore un mort et plusieu's es< sauf. Cet honnrur pour lequel 

il'armée du Levant une fois de plus

dangereuses

Agitateur né
«pollo* du Tsar)

iLIRk DEUXIÈM E P A G ' ’ F. COM M UNIQ UÉ  ¡TAT.IEN).

B a t a i l l e  a é r o - n a v a l e

e n  M é d i t e r r a n é e
L’aviation italienne inflige des pertes 

sérieuses à la marine anglaise

L'Ochrana

Rome. 24. — Le mmistère de l'Aii 
communique encore quelques dé
tails intéressants sur les impor
tants succès remportés par l’aVia- 
tion italienne contre des navires 
de guerre et de transport dans la 
Méditetranée occidentale, ainsi qut 
dan» la Méditerranée centrale. Il 
en ressort qu'on avait observé pour 
la première fois le mardi après- 
midi des forcés navales anglaises 
naviguant en direction Est dans la

1 Pr^mlèré foi». alors|psrtié sud-ouest de la Mediterra- 
participé, lel née. Le mercredl. à 8 h, 55. d^s 
bagarres de.avions de reconnaissance à grand 

1 rayon d’action repèrent un navire 
dé ligne, un navire porte-avions et

Tifli».
.„Ai T A N G U Y , dont voici un  recenti ____________________  _________ ___

(P** Sipho).I <Lire la Hiita «n ««uxttm« a«,,) »Iqueique» contte-torpüléurs; peu’ ^

temps après il» observent quelques 
vapeurs et d'autres navires de guer
re faisant route vers l'Est.

La première attaque est déclen- 
jhée entre 9 h. 45 et 10 h. par des 
bombardiers du type « Sporviero » 
‘t « Alcione » au moment même! 
jü la première escadre s'étalt ap
prochée des vapeurs.

Il ressort des documents photo
graphiques. qu'au cours de cette 
action, nos avions ont réussi à tou
cher de deux bombes la coque d'un 
croiseur, cependant qu’un incendie 
i éclaté entre les petites tourelles 
blindées d'un navire de ligne de 
33.500 tonnes de la classe Nelson.

(Lire la luit« en deuxième pâte)
boteheviites ont fait tauter un pont de chemin de fer. Let pionmers ont créé 

immédiatement un patsage pour l et tatiks.

j Le général H U N T Z I G E R
(Ph, Archives).

dont le cœur, eomme Va dit le 
Maréchal, s'est confondu avec io 

; noti’e, ces drapeaux et ces étendard» 
demeurent les signes-du ralhement 

I jusqu'au jour ou ils flotteront a 
nouveau sur ces terntoiiTs a jamais 
liés à leur prestige. Réaffirmés 
solennellement devant eux leur loya
lisme absolu envers le Maréchal 

'fidèle gardien et garant de notre 
unité.

I 1» En face de cette mer rayon- 
jnante. au cœur de cette cité splen- 
]0 ide qui affirme devant l'Orient et 
atteste devant le monde notre 
'mission impenale. surmontons un 
instant nos deuils et puiscMU dans 
notre fterte les raisons de nsU* 
espérance. »

Le Fuehrer a reçu 

le Colonel Moeldert
Quartier général du FUehrer, 2S. 

— Le PUehrer et commandant 
suprême de la Wehrmsctat. a reçu. 
Jeudi, en présence du maréchal du 
Reicb Oœring. commandant en 
chef de la Luftwaffe .le plus bril
lant aviateur de ctiasse allemand : 
le colonel Moeldera, auquel 11 a 
remis la palme avec glaive et brll- 
lant« de la Ooix de chevaliar de la 
c m a  dé ter (|ul lui a w *  4M .

iSik « P M .  a«* MBÉB «ft


